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Discours prononcé à Princeton, N .J ., devant
l'Engbish-Speaking Union ( l'Union anglophone)
par M . Marcel Cadieux, ambassadeur du Canada
aux État -Unis, le 25 mai 1971 .

Vous me permettrez d'appliquer mes intérêts professionnels et
intellectuels à une analyse de l'état actuel de la confédération canadienne et
de nos rapports avec votre grande République . Aujourd'hui, je m'adresse à
vous non en tant que représentant officiel d'un gouvernement mais comme un
citoyen canadien dont le sentiment de bien-être et de satisfaction dans
l'exercice de sa profession est étroitement lié à la réalisation d,une entente
satisfaisante entre les deux principaux groupes constituants de l'Etat canadien .
Je m'adresse à vous aussi comme un citoyen canadien qui constate jusqu'à quel
point le développement prospère et harmonieux de son pays dépend du juste
équilibre à réaliser entre l'engagement et le détachement en matière de
rapports avec les États-Unis dans l'état changeant des affaires continentales
et mondiales .

Ce soir, je voudrais insister sur trois points touchant les affaires
canadiennes qui peuvent aussi intéresser d'autres nations :

1 . L'accent qui est mis sur le fondement intérieur de notre
politique étrangère et sur les intérêts économiques et
sociaux du pays dans le récent énoncé de politique n'indique
pas une diminution d'intérêt pour les affaires mondiale s
en général . Il manifeste plutôt une prise de conscience de
la nécessité des réformes, de l'imagination et d'une entente
entre les deux principaux groupes constitutifs de l'État
et de la société du Canada, nécessité qui, peut-être, ne
peut se comparer qu'au besoin ressenti lors de l'institution
de la Confédération, il y a plus de cent ans . A ce sujet,
je serais porté à dire que l'attitude de la majorité des
Canadiens tend vers une réaffirmation de la loyauté envers
la Confédération .

2 . En passant en revue la participation canadienne aux
affaires mondiales, nous avons eu le souci de trouver la
juste mesure et le point de concentration de cette
participation, en tenant compte du fait que l'équilibre
des puissances et les rapports entre pays et entre
groupes de pays ont évolué considérablement depuis 1945 .


